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Un moment interdit, -Rocanbole avait roprlb son aplomb
accoutumé.

- Me diraB-tu d'où tu viens et où est Colar? 'dem nda le
baronnet.

- Oui, c'est facile.
Rocamabole prit un air mystérieux.
- Mais ça ne peu. pas sui (lire -en pleiu air, dit-Il.
Sir Williamns comprit qu'il avait d.f se passer do gravoq évé-

nementà durajît soin absecce et Il i ie Etl aueunô -objection.
I fit entrer Rocambole. daÜS Une balle du r'ez-de-chaussée

do l'hôGtel, on ferma soigheuiémént là. poite »et dit:
- Voyons, parle innilntômiant. Qu'y a-t-i?
- Il y a eu (lu nouveau, et vous l'avez échappé 'belle, capi-

taine; les oiseaux ont failli s'ehivolor.
- Joanne et Cerise ?
-Oui, ca'dtàlne.

-Mais Golar ? nit est Oolar ? demiabda sir Williams.
-Il est à Bsougival, dans le cabâret de maman; Il èst cou-

cîxé depuis cinq j t-irs dans une tl'.~aille, à la cave...
- Que me 'chàntes-tu là ?
- Dame 1 capitaine, une iMtaille est une bière 'cotime une

autre.
- Que pýar-les-tu de bière?
- Colar est mort, capitain.e, Il a donc fallat Venterror.
- Mort 1 s'écria Williams; tu -1-Q na'il esit mort ?
- Oui, capitaine, mort.
- 'Mais où ?... quand? comment? demanda sir Williams,

botievcrs6 'par 'cette nouvelle.
- Il est mort à Bougival... il y a cinq jours... d'un coup do

pistolet... Il a reçu la balle en pleine poitrine.
- A B3ougival .. il y a cinq jours... d'une'oup de piskolet ?...

répétait sir Williams lentement et avec stupeur.
- Oui, capitaine. O'lst le cômte qui -l'à tué.
- le comte!1 exclama sir W'fllian en'treisaillant.
- Le comte A-fiand do Kergaz!1
Le ba ronnet poussa un cri terrible.
- 2iaii "' lors, dit-il, Arma'nd a Tetrbuvé"Jenne?
Un sourire plein d'orgueil glissa sur les lèvres de Rocam-

bole :
- sans 'moi, dit-il, c'est bien possible; mals 'Rocambole

veillait au grain. Roca»'nbole n'est pias un e&~ant, allez 1
Et le grarniemer, raconta scecinctient àt sir Williams ce

qui s'était pacsé à Bougival, comment 'Colar avait été tué au
moment où il étranglait Léon Rolland, et comment, lui Rocamn-
bole, avait échapnpé à M. de Kergaz et déroulé ses invertiga-
tiens.

Le baronnet écouta froidement ce récit.
- Colar était un homma actif et Intelligent, mýurmura-t-il

lorsque Rocambole eut fini ; mais enfn -on -vbrra à le Teinplacer.
Jusqu'à présent, il n'y a pas grand mal.

- Amen!1 dit Rocamubole.
Telle fut l'oraison funèbre 'de Colar.
Sir WVilliams se prit alors à réfléchir.
- Puisque'je 'voulais faire' affltcr Celai- et le forcer à s'a-

vouer l'auteur-du' vol*des trente mille francs, qui 'Sait s'lil n'y
aurait pas moyen de l'accuser-mort comme il se sorait accusé
lui-même vivant? Il'faudra y-sr-xger.

Le génie de sir Williams entrevoyait vaguement dÉjàdans
cette mort de-son lieutenant le m'Ôyen de tirer Fernaxid do pri-
son, et, par conséquent, deépouser Hermine.

- Ainsi, demanda-t-il à Rocambole, le cabaret est inhabité
depuis le meurtre ?

- Oui, capitaine.
- Penses-tu que Colar soit reconnaissable encore ?
- Les caves conservent. Feu M. Celai-, ricana Roca*mbole,

doit être frais comme une rose.
- Eh bien, dit le capitaine, ce soir nous v6rimh cela.
Et le baronnet ajouta:-

- Nicolo assistait au meurtre, n'cst-co pas ?
- Oui, et Il s'est sauvé...
- Ta inùre, la vetive FPiart, est-elle très attachée à lui ?
- Ça dépend... mais, dansle, fond, on ~lyvei-ait au- diable

que ça lui erait, ýgal.
- Et toi, I'alnies-til?
- INol, dit Ilorambole, je ne peux pas Iesouffrlr. J'Irais le

voir guillotiner de grand cSeur.
Sir WViliams ne répondit pas, nmais Il i6uvrit un pupitre et

retira un petit carnet couvert (lo noteii 'héroiglyphlques. Ce
carnet iVétait.autre chose que le dossier do toua les agents su-
baiterx'es qu'il avait fait embaucher par Colar.

Il feuilleta ce carnet et s'arrêta à une note ainsi conque
Il Nicole, condamné à vfngt ans do bagne pour vol nocturne

escalade et tentative de meurtre ; évadée de Rochefort on 184...
Recherché activement,, il est parvenu à .faIre disparattre ses
traces et à se défigurer complètument.

IlCependant, il est reconnaissable à une cicatrice qu'il por-
te sous le sein droite, et qui ressemble à une ontaille qu'on au-
rait faite avec nn couteau."I

Sir Williains referma le carnet.
- Il est évident, dit-il, qu'aux yeux de la police, un hc>.uea

qaï at du pareils antécédents est -pirriitemnent capable d'ùn'nou-
veaud meurtre.

Rocambole regarda ourieuscment le ba-ronnot.
- Et, poursuivit celui-ci, on litccusaraitd'avoir tué Colar..
- Mais il niera 1...
- Nous auron; des témoins3.'
- Lesquc la ? demuandaltocanibole.
- Toi, d'abord, mon jeune dIrôle. Tu amxme!nr:e sOuas 50?-

ment que tu as vu'IN icolo assausiner Celai-.
- Et l'autre térn',in ?
- Ce sera la veuve Fipirt,. Ta dis qa'elle ne tle.t pai à

lui..X
- Ahi ça ! dit-Rocambole, mais on lui coupera le cou 1...
- Naturellement. Après.
- Mais il est innocent 1
- XMon cher enfant, dit fruidoment le baronnet, .tii et jeune,

et il f.4ut, que je f.ýssû toa éducation. RaUppelie-tôlWzilen'eolil
n'y el d'innocents en ce monde que lesgens qui ôint-de.la ehaxîce.
Nicolo n'en a pas, voilà tout. 1 .'- A ce compte-1.1, dit Rocambole, ce pauvrn M. Guignon
6tait un pi-and coupable.

Et il ajouti à part lui:
- Quelle drO'le d'id-e tout de m-ume qu'il a là, le capitain3,

de vouloir faire guillotiner Nicelo 1 Au fait, le no hautseL 'fias
fâc]té, il ennuyait maman et il nous ruinait.

LIV

Revenons à Jeanne, que nous avens laissée Jetant un erý ai,
moment oùt la poite s'ouvrait, tandis qu'on annonçait: IlMon-
kieur le comte Armand do Kcergaz !"l

Jeanne crut voir apparaitre Armand, -et-son -coeur se fondit
et elle se prit A-trembler sous l'étreinte d'lune indomptable émo-
tien.

Mais soudain elle recula.
Elle re.a.tla , pal, fcappée do stupeur, loeI .atone, comniJ*si

elle eût vu un aoutme s'entr'ouvricr devant elle.
I4'home qui entrait n'etailpoiit cului- qu'ella htnat.
Ce n'était pae Armand.
C'était le baýronne t sir Wlllianus!
Le baronnet était vêtu d'u élégant costume de voyage: -i

était tête nue, et sa physionomie était empreinte d'une mélan-
colie grave et douce.

Il marcha-lentemient vers-Jeanne, Immobile -et oxnme fau-
droyée ; il lui prit. sllencîeukeioent, la main. et la. biasa.

- Mademoiselle, murmura-t-il, après quelques secondes de


